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À la suite d’un crime, les victimes vont ressentir différents besoins et celui d’être informé serait 

fondamental (Baril, 1984). Les recherches ont permis d’établir que les policiers ont un rôle 

important à jouer dans la transmission des informations aux victimes puisqu’ils sont les premiers 

acteurs du système pénal avec lesquels celles-ci sont en contact (Laxminarayan, 2013). De plus, 

la perception des victimes quant à la façon dont elles ont été traitées par les policiers peut avoir 

un impact significatif sur leur rétablissement psychologique. Cette étude a pour but de mesurer 

l’impact thérapeutique des informations transmises par les policiers et de la qualité des 

interactions avec ceux-ci à la suite d’un crime. Ainsi, l’instrument utilisé pour mesurer l’impact 

thérapeutique fut l’Échelle modifiée des symptômes du trouble de stress post-traumatique 

(MPSS-SR) adaptée en français (Guay, Marchand, Iucci et Martin, 2002). Cette échelle a été 

administrée aux participants (N=188) pour évaluer la présence des symptômes de stress post-

traumatique (ÉSPT) en terme de fréquence et de sévérité. Les résultats de l’étude montrent que 

l’information est un déterminant important d’un traitement juste et la qualité de ce traitement à un 

effet thérapeutique sur les symptômes de stress post-traumatique. Finalement, les résultats feront 

l’objet d’une discussion dans une perspective plus globale sur le plan théorique et concernant les 

implications pour les politiques en matière de droits des victimes. 

 


